
L'ES CLAVAGE AFRICAIN.

(Notice sur quelques- uns des jeunes nègres rachetés (le l'escl*avane

piai' ics missionnaires du Cardinal Lavigerie.)

M\OI1nOU çC11A11LS>.

Ce~t enîfant appartient à la grande famille dles Fellatats, dont le
nomn signifie brun clair. Visage d'unii brunt rougtectte, traits
presque européens, echeveux lé.gèr!ýnent. lainux, formes sveltes,
extréniités menues, laille géniéralemient. haute, figure intelligente

ýet. expanisi-ve 4, els sont peints les purs Fellatats par Barh et le
g-énéral Faidherbe, qui les ont é!udiés de près îaux: deux eJýdré-
mités dle leurs vaste's possessions. îTiré de M. Lucienbiubois
AfiquetL UusiralM.

Notre jeune Fellatat dst. né vers 1868, auy environs dle Tom-
bouicton,, d'oùl il a été enlevé vers l'ilgyp de cinq à six ans, pour se
voir emmené captif, à travers le Sahara" Jusqu'à Ouargyla, oiu,
après deux ans d'esclavage, il fut -rendu à la liberté par Ics mis-
sionnaires- d'Algei,.-

Il e suvint.toJours 'de soii père, vénérable vieillard à barbe
blanche, et des promenades qu'il faisait avec lui "dans -leur
grande barque." "sur le grand fleuve," où ils allaient 1au clair
de la lune " faire la guerre au~x hanchari (poissons, mot à mot,
viande d'eau), qui y sont très abondants.

Voici comment il. raconte sa captivité

"tUn mýatin que Je jouais près de notre ougou <maisoi, j'en'
L ends un grand bruit, et je vois s'elcver un nuage de poussière:


